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Paroisse Saint-Didier   www.paroisses-collombey-muraz.ch
Abbé Jérôme Hauswirth, curé, ruelle de la Cure 1, Muraz,
tél. 024 472 71 80, cure@paroisses-collombey-muraz.ch
Abbé Didier Berthod, vicaire 
Monastère des Bernardines, 1868 Collombey 
tél. 079 801 52 60, vicaire@paroisses-collombey-muraz.ch
Secrétariat et accueil : Lundi et jeudi de 14h à 17h au 024 471 24 14, 
secretariat-collombey@paroisses-collombey-muraz.ch
Conseil de communauté : Mme Nadia Borsay, 079 410 87 42 
cocom-collombey@paroisses-collombey-muraz.ch
Conseil de gestion : M. Pascal Berrut, tél. 024 471 77 44 
pres-collombey@paroisses-collombey-muraz.ch
Location des locaux : appeler aux heures d’ouverture du secrétariat
Responsable des bâtiments : M. Marc Lattion, tél. 079 621 18 50

Paroisses de Monthey et Choëx
www.paroisse-monthey.ch

Equipe pastorale :
Abbé Willy Kenda, curé, rue de l’Eglise 5, cp 1142, 
tél. 024 471 38 46, natel 078 737 49 92, wkenda67@gmail.com
Abbé Marek Glab, vicaire, rue de Venise 11A, 
natel 079 397 47 99, m.glab@bluewin.ch
Abbé Jean-René Fracheboud, auxiliaire, Foyer Dents-du-Midi, Bex,
tél. 024 463 22 22, abfracheboud@gmail.com
Abbé Dominique Theux, vicaire, rue de l’Eglise 5, 
1870 Monthey, 079 946 77 33, dtheux@bluewin.ch
Mme Sandrine Mayoraz, agente pastorale, Rue des Perce-Neiges 70A, 
1893 Muraz, tél. 079 739 24 22, sandrine.mayoraz@hotmail.com 
M. François-Xavier Mayoraz, agent pastoral, 079 567 05 55 
francois-xavier.mayoraz@hotmail.com

Secrétariat et accueil
Lundi, mercredi et vendredi de 8h30 à 11h30 au tél. 024 471 22 31 
secretariat@paroisse-monthey.ch

Secrétariat : pastorale 6-12 
(catéchèse des enfants en âge scolaire)
Mardi, jeudi et vendredi de 13h30 à 17h au tél. 024 471 38 46 

Conseil de communauté : Bernard Premand, 078 853 59 48, 
bernardpremand@gmail.com

Conseil de gestion : Gilbert Mudry, tél. 024 473 47 16

Location des locaux (Maison des Jeunes)
Rachel Mottiez, secrétariat paroissial aux heures d’ouverture : 
secretariat@paroisse-monthey.ch et au 024 471 22 31

Paroisse Saint-André   www.paroisses-collombey-muraz.ch
Abbé Jérôme Hauswirth, curé, ruelle de la Cure 1, Muraz, 
tél. 024 472 71 80, cure@paroisses-collombey-muraz.ch
Abbé Didier Berthod, vicaire 
Monastère des Bernardines, 1868 Collombey 
tél. 079 801 52 60, vicaire@paroisses-collombey-muraz.ch
Secrétariat et accueil : Mardi de 8h30 à 11h30 et de 14h à 17h  
au 024 472 71 80, secretariat-muraz@paroisses-collombey-muraz.ch
Conseil de communauté : Mme Pierrette Vuille, 079 324 31 15 
cocom-muraz@paroisses-collombey-muraz.ch
Conseil de gestion : M. Gilles Vuille, tél. 079 478 12 19 
pres-muraz@paroisses-collombey-muraz.ch
Pour contacter le webmaster du site des paroisses : 
admin@paroisses-collombey-muraz.ch

Les messes ordinaires listées ci-dessous sont sous réserve de modification. Elles se feront en appliquant les directives 
de l’OFSP et celles du diocèse de Sion. Ces directives seront visibles sur les tableaux d’affichage des églises respectives.

Monthey Choëx Collombey Muraz

Lundi 8h30 Chapelle du Monastère  
de Collombey

Mardi 9h Chapelle du Closillon, 
Monthey

8h30 Chapelle du Monastère 
de Collombey
19h Chapelle de Collombey-
le-Grand

Mercredi 8h Eglise de Monthey  
16h30 Chapelle de Malévoz

8h30 Chapelle du Monastère 
de Collombey
19h Chapelle d'Illarsaz

Jeudi 10h Chapelle du Closillon, 
Monthey

8h30 Chapelle du Monastère 
de Collombey

10h Eglise de Muraz 
(chapelet à 9h30)
19h et 19h30 Lectio Divina, 
cure de Muraz

Vendredi 8h Eglise de Monthey 8h30 Chapelle du Monastère 
de Collombey
20h Adoration à l'église 
de Collombey

11h Eglise de Muraz,
messe

Samedi 17h Eglise de Monthey
18h30 Chapelle du Closillon 
Monthey
20h Chapelle du Closillon (en 
portugais, le 1er samedi du mois)

8h30 Chapelle du Monastère 
de Collombey

17h Eglise de Collombey
18h30 Eglise de Muraz 
(tous les samedis)

Dimanche 10h30 Eglise de Monthey
16h45 Chapelle du Closillon, 
Monthey

9h15 Eglise de Choëx 8h Chapelle du Monastère  
de Collombey
9h15 Eglise de Collombey
18h15 Eglise de Collombey, 
messe de secteur (uniquement 
le dimanche)

10h30 Eglise de Muraz

Monthey-Choëx : les horaires restent les mêmes mais les messes au home des Tilleuls sont déplacées au Closillon. Evidemment, 
dès que nous en aurons la possibilité, nous retournerons aux Tilleuls. Nous vous en informerons le cas échéant sur notre site 
et dans les églises.
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Sommaire

Une nouvelle année commence, avec 
ses résolutions. Et si nous apprenions 
à dire « oui » aux appels du Seigneur ? 
Avec son virus et ses quarantaines 
l’année 2020 nous a appris à vider 
notre agenda pour quelques jours ou 
semaines. Qu’en a-t-on appris ?

Lorsque je vois le rythme de vie 
régulier et sans faille de nos sœurs 
Bernardines de Collombey, elles qui 
gardent l’œil pétillant jusqu’à un âge 
avancé, je me dis que la tradition monastique a quelque chose à 
nous apprendre ! Tout le projet de vie édicté par la règle de saint 
Benoît est fait pour que moines et moniales soient attentifs à Dieu. 
« Ecoute » est le premier mot de sa règle, et c’en est le cœur. Il y a 
1500 ans déjà, ce saint cherchait une solution au reproche que 
Dieu fait aux hommes maintes fois dans la Bible : « Ils ont des yeux 
et ne voient pas, des oreilles mais n’entendent pas. »

Nous n’avons pas su reconnaître le Sauveur lorsqu’il est venu sur  
la terre, nous peinons à être à l’écoute du voisin qui a besoin de 
notre aide, et nous voyons encore moins la volonté du Seigneur 
lorsque nous traversons une crise sociétale. 

Pourtant nous, chrétiens, nous prions tous les jours dans le Notre 
Père : « que ta volonté soit faite ». Apprenons donc durant cette 
année 2021 à être à l’écoute, à être les instruments du Seigneur, 
qui mettent en application sa volonté. Cherchons à voir le monde 
avec des yeux qui donnent vie parce qu’ils l’ont en eux, parce qu’ils 
en ont rencontré la source.

Dans ce nouveau numéro de L’Essentiel, nous avons des exemples 
de personnes qui ont répondu à un appel du Seigneur : au pardon ; 
à servir ceux qui ont faim ; à servir en paroisse. Nous serons invi-
tés à écouter la musique du Seigneur qui appelle les paroissiens à 
prier, ainsi qu’à suivre la voie de la fraternité et de la prière.

Profitons de ce temps nouveau qui se présente à nous pour offrir 
à Dieu notre disponibilité. Ecoutons-le vraiment et nous verrons 
que la seule réponse raisonnable à quelqu’un qui nous veut du bien 
est le « oui » ! Ce « oui » que Marie a dit à Dieu ! Ce « oui » qui donne 
des étoiles dans les yeux !

PAR VALENTIN RODUIT, DIACRE
PHOTO : MARC-OLIVIER GIRARD

« Oui à la nouvelle année, oui aux appels du 
Seigneur ! »

Nouvelle année
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Un combat pour la liberté
Ouvrir sa Bible, se rendre à l’église ou prier. Des actes communs voire même ringards 
en Europe, mais d’une importance capitale dans d’autres régions du globe. Ces gestes en 
apparence anodins plongent de nombreux chrétiens dans les a� res de la violence et peuvent 
même les conduire jusqu’à la mort.

PAR MYRIAM BETTENS | PHOTOS : PORTES OUVERTES, CIRIC

La Corée du Nord détient depuis dix-huit 
ans le triste record du pays le plus répressif 
envers les chrétiens selon l’Index mondial 
de persécution des chrétiens. Ce pays, 
qualifié de prison à ciel ouvert, envoie 
en camps de concentration tous ceux qui 
sont suspectés de dissidence. Etre chré-
tien entre dans cette catégorie. Considéré 
comme une déviance, « le délit » est punis-
sable des pires tortures. Portes Ouvertes, 
une ONG internationale chrétienne d’aide 
aux chrétiens persécutés, estime qu’envi-
ron cinquante à septante mille d’entre eux 
sont emprisonnés en camps de travaux 
forcés.

De la vie à trépas pour la foi
Timothy témoigne lors d’une soirée 
« visioconférence avec l’Eglise persécu-
tée » organisée par cette même organisa-
tion récemment. Aujourd’hui réfugié en 
Europe, il ne dévoile ni son visage, ni son 
identité. Il se sait surveillé même par-delà 
les frontières. Emprisonné quatre fois 
dans les geôles du régime communiste 
de Pyongyang, l’exilé ne s’étale pas sur ce 
qu’il s’y passe, mais parle de « conditions 
de vie inhumaines ». Ce que con� rme un 
rapport publié cet automne par l’organi-

sation britannique Korea Future Initiative. 
Ce dossier intitulé Persécuter la foi : docu-
menter les violations de la liberté religieuse 
en Corée du Nord fait état de violences 
dépassant l’imaginable. On pourrait donc 
s’attendre à ce que le nombre de chrétiens 
diminue dans le pays le plus fermé de la 
planète. Or, le directeur de Portes Ouvertes
suisse, Philippe Fonjallaz, affirme que 
« persécution n’est pas synonyme de dis-
parition ». Au contraire, trois cent mille 
d’entre eux persévèrent dans leur foi et fré-
quentent des « assemblées souterraines » 
au péril de leur vie. Mais la situation reste 
préoccupante dans de nombreuses régions 
du globe.

Des causes multiples de persécution
L’Index mondial de persécution, publié 
chaque mois de janvier par l’ONG chré-
tienne ne cesse de virer au rouge, cou-
leur utilisée pour indiquer les pays dans 
lesquels les persécutions demeurent les 
plus violentes. Cet instrument de mesure, 
fondé sur des avis d’experts, est ensuite 
croisé avec di� érentes sources a� n d’en 
garantir l ’objectivité. Les personnes 
consultées sont des chercheurs spéciali-
sés de l’ONG et des ressources externes. 

Le constat reste sans appel : « D’année 
en année la situation se dégrade pour 
les minorités, déclare Philippe Fonjallaz. 
Trois facteurs principaux la favorisent : 
la montée des nationalismes, le dévelop-
pement de l’islamisme et les dictatures. » 
Dans le premier cas, il donne l’exemple de 
l’Inde avec l’arrivée au pouvoir de Naren-
dra Modi et son parti ultra-nationaliste, 
le Bharatiya Janata Party (BJP), très hos-
tile aux chrétiens et à toute minorité non 
hindouiste. Le second critère concerne les 
groupes armés se réclamant d’un islam 
radical, « ils s’attaquent à tous ceux qui ne 
conçoivent pas la religion comme eux et 
déstabilisent des pays déjà fragiles poli-
tiquement ». La dernière raison pointe 
les Etats totalitaires cherchant un mono-
pole sur la pensée comme par exemple en 
Corée du Nord ou en Erythrée. Le direc-
teur attire l’attention sur le fait que lorsque 
la liberté religieuse est attaquée « c’est un 
signal clair de problèmes au niveau des 
droits humain en général ». 

Le coupable idéal
En Europe, il paraît inimaginable de subir 
des pressions quant à la pratique de sa foi. 
La liberté de conscience, de rassemblement 
et de croyance semble garantie. Pourtant 
les persécutions peuvent parfois prendre 
un tour plus sournois. Certains événe-
ments récents nous l’ont montré à la faveur 
de la panique provoquée par l’émergence 
du coronavirus en France. Le 3 mars 2020 
marque le début d’une « déferlante » pour 
l’Eglise évangélique La Porte Ouverte de 

Mulhouse. Une vague de haine sans pré-
cédent s’abat alors sur son pasteur, Samuel 
Peterschmitt, et ses � dèles. Sous le feu des 
critiques, la communauté évangélique 
alsacienne est accusée par tous les médias 
d’avoir favorisé la propagation du corona-
virus dans la région Grand-Est et même 
au-delà à la suite d’un grand rassemble-
ment de plus de deux mille personnes en 
février dernier. A la suite des nombreux 
articles parus dans la presse, le pasteur 
Samuel Peterschmitt et plusieurs de ses 
paroissiens essuient insultes à caractère 
christianophobe, coups de � l anonymes et 
menaces de mort. « Des appels "à cramer 
l’église" et à nous "descendre à la Kalash-
nikov" ont par exemple été di� usés sur les 
réseaux sociaux », décrit le prédicateur. Le 
pasteur alsacien a�  rme que le ressenti-
ment à leur encontre a même franchi un 
cap. Il cite l’exemple de ce paroissien, ren-
voyé de son travail, car ouvertement adhé-
rent de son assemblée. Puis encore cette 

femme, dont le choix se résumait à quitter 
dé� nitivement la communauté ou ne plus 
jamais revoir ses petits-enfants.

Garder espoir malgré tout
Samuel Peterschmitt souligne que « l’hos-
tilité nous concernant était certainement 
déjà présente, mais le coronavirus a agi 
comme un révélateur, libérant la parole et 
la haine ». Le pasteur évangélique demeure 
inquiet pour l’avenir. « Combien de temps 
pourrons-nous encore lire la Bible et la 
prêcher ? On ne peut pas faire semblant 
que cela n’arrivera jamais chez nous. » Plus 
optimiste, Philippe Fonjallaz indique : « Il 
est vrai que les chrétiens font face à de 

nouveaux dé� s liés au témoignage de leur 
foi dans nos pays, mais cela doit justement 
encourager l’Eglise à rester sel et lumière 
en toutes circonstances et à annoncer l’es-
pérance attachée à l’Evangile malgré les 
di�  cultés ou les restrictions, comme les 
chrétiens persécutés nous l’apprennent. » 
Il est aussi convaincu du pouvoir de la 
prière et appelle sans relâche toutes les 
communautés chrétiennes à s’unir dans 
l’intercession pour les chrétiens persécu-
tés. Le témoignage d’un chrétien nord-co-
réen ne le détrompe pas : « Je crois qu’au 
moment � xé par Dieu, toutes les prières 
seront exaucées et nous aurons la liberté 
de foi en Corée du Nord. »

Une double identité
Rébecca Rogers est collaboratrice de Portes Ouvertes pour le secteur des relations aux médias et des publications en 
lien avec cette thématique. Un terrain sensible dans certains Etats où aborder la question des droits humains n’est pas 
possible. Fait troublant la concernant, son patronyme est un pseudonyme. « Cette pratique remonte au fondateur, frère 
André, pour pouvoir voyager librement. » Tous les intervenants en rapport avec des personnes soutenues sur le terrain 
portent des noms d’emprunt. « Cela afin ne pas essuyer de refus lors de demandes de visa pour se rendre dans des pays 
sensibles » et également pour protéger les chrétiens aidés ainsi que les collaborateurs et leurs familles. « Avec le recense-
ment internet il est facile de faire le lien entre un visage et l’identité correspondante. C’est la raison pour laquelle Rébec-
ca n’a pas de visage », a� irme-t-elle. « Cette politique s’applique aussi à l’image et aux publications privées (sur les 
réseaux sociaux, ndlr). » Ce qui peut sembler un sacerdoce ne l’est en fait pas : « Le sens de la mission était très important 
pour moi. C’est une petite part en comparaison des restrictions que subissent les chrétiens au quotidien. » Pour sa part, 
elle n’a jamais subi de pressions ici en Suisse, mais évoque la situation d’un homme rencontré dans un centre de requé-
rants d’asile dans le cadre d’un article. Converti de l’islam au christianisme sur les routes de l’exil, il endure pressions et 
menaces quotidiennes de ses anciens coreligionnaires, cela jusqu’à devoir quitter le centre pour se protéger.

L’Index mondial de persécution mesure les conditions qui mènent à la persécution dans cinq domaines 
(vie privée, vie familiale, vie sociale, vie civile, vie ecclésiale) ainsi que les actes de violence contre les 
chrétiens et les églises.

Organisations solidaires
Voici une liste (non exhaustive) de 
quelques autres organismes œuvrant 
auprès de l’Eglise en détresse :

• Christian Solidarity International (CSI)
• Action pour les chrétiens persécutés et 

les personnes dans la détresse (ACP)
• Aide aux Eglises dans le Monde (AEM)
• Aide à l'Eglise en détresse (AED)
• Licht im Osten (LIO)
• Persecution.ch : faîtière regroupant des 

organisations actives dans le domaine 
en Suisse, afin de plaider la cause des 
chrétiens auprès du monde politiqueD’année en année

la situation se dégrade
pour les minorités.
Philippe Fonjallaz

Nuit des témoins, organisée par l’Aide à l’Eglise en détresse.

Très sévère

Sévère

Degré de persécution

Extrême
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d’avoir favorisé la propagation du corona-
virus dans la région Grand-Est et même 
au-delà à la suite d’un grand rassemble-
ment de plus de deux mille personnes en 
février dernier. A la suite des nombreux 
articles parus dans la presse, le pasteur 
Samuel Peterschmitt et plusieurs de ses 
paroissiens essuient insultes à caractère 
christianophobe, coups de � l anonymes et 
menaces de mort. « Des appels "à cramer 
l’église" et à nous "descendre à la Kalash-
nikov" ont par exemple été di� usés sur les 
réseaux sociaux », décrit le prédicateur. Le 
pasteur alsacien a�  rme que le ressenti-
ment à leur encontre a même franchi un 
cap. Il cite l’exemple de ce paroissien, ren-
voyé de son travail, car ouvertement adhé-
rent de son assemblée. Puis encore cette 

femme, dont le choix se résumait à quitter 
dé� nitivement la communauté ou ne plus 
jamais revoir ses petits-enfants.

Garder espoir malgré tout
Samuel Peterschmitt souligne que « l’hos-
tilité nous concernant était certainement 
déjà présente, mais le coronavirus a agi 
comme un révélateur, libérant la parole et 
la haine ». Le pasteur évangélique demeure 
inquiet pour l’avenir. « Combien de temps 
pourrons-nous encore lire la Bible et la 
prêcher ? On ne peut pas faire semblant 
que cela n’arrivera jamais chez nous. » Plus 
optimiste, Philippe Fonjallaz indique : « Il 
est vrai que les chrétiens font face à de 

nouveaux dé� s liés au témoignage de leur 
foi dans nos pays, mais cela doit justement 
encourager l’Eglise à rester sel et lumière 
en toutes circonstances et à annoncer l’es-
pérance attachée à l’Evangile malgré les 
di�  cultés ou les restrictions, comme les 
chrétiens persécutés nous l’apprennent. » 
Il est aussi convaincu du pouvoir de la 
prière et appelle sans relâche toutes les 
communautés chrétiennes à s’unir dans 
l’intercession pour les chrétiens persécu-
tés. Le témoignage d’un chrétien nord-co-
réen ne le détrompe pas : « Je crois qu’au 
moment � xé par Dieu, toutes les prières 
seront exaucées et nous aurons la liberté 
de foi en Corée du Nord. »

Une double identité
Rébecca Rogers est collaboratrice de Portes Ouvertes pour le secteur des relations aux médias et des publications en 
lien avec cette thématique. Un terrain sensible dans certains Etats où aborder la question des droits humains n’est pas 
possible. Fait troublant la concernant, son patronyme est un pseudonyme. « Cette pratique remonte au fondateur, frère 
André, pour pouvoir voyager librement. » Tous les intervenants en rapport avec des personnes soutenues sur le terrain 
portent des noms d’emprunt. « Cela afin ne pas essuyer de refus lors de demandes de visa pour se rendre dans des pays 
sensibles » et également pour protéger les chrétiens aidés ainsi que les collaborateurs et leurs familles. « Avec le recense-
ment internet il est facile de faire le lien entre un visage et l’identité correspondante. C’est la raison pour laquelle Rébec-
ca n’a pas de visage », a� irme-t-elle. « Cette politique s’applique aussi à l’image et aux publications privées (sur les 
réseaux sociaux, ndlr). » Ce qui peut sembler un sacerdoce ne l’est en fait pas : « Le sens de la mission était très important 
pour moi. C’est une petite part en comparaison des restrictions que subissent les chrétiens au quotidien. » Pour sa part, 
elle n’a jamais subi de pressions ici en Suisse, mais évoque la situation d’un homme rencontré dans un centre de requé-
rants d’asile dans le cadre d’un article. Converti de l’islam au christianisme sur les routes de l’exil, il endure pressions et 
menaces quotidiennes de ses anciens coreligionnaires, cela jusqu’à devoir quitter le centre pour se protéger.

L’Index mondial de persécution mesure les conditions qui mènent à la persécution dans cinq domaines 
(vie privée, vie familiale, vie sociale, vie civile, vie ecclésiale) ainsi que les actes de violence contre les 
chrétiens et les églises.

Organisations solidaires
Voici une liste (non exhaustive) de 
quelques autres organismes œuvrant 
auprès de l’Eglise en détresse :

• Christian Solidarity International (CSI)
• Action pour les chrétiens persécutés et 

les personnes dans la détresse (ACP)
• Aide aux Eglises dans le Monde (AEM)
• Aide à l'Eglise en détresse (AED)
• Licht im Osten (LIO)
• Persecution.ch : faîtière regroupant des 

organisations actives dans le domaine 
en Suisse, afin de plaider la cause des 
chrétiens auprès du monde politiqueD’année en année

la situation se dégrade
pour les minorités.
Philippe Fonjallaz

Nuit des témoins, organisée par l’Aide à l’Eglise en détresse.

Très sévère

Sévère

Degré de persécution

Extrême

	 5SECTEURS MONTHEY ET HAUT-LAC



6 SECTEURS MONTHEY ET HAUT-LAC

VIE DES PAROISSES

Monthey – Choëx

Premier pardon pour les premiers 
communiants de Monthey et Choëx
Le samedi 5 décembre dernier, une journée du pardon a été proposée aux communiants de 
nos paroisses de Monthey et Choëx (5H), soit de 9h à 11h30 et de 13h30 à 15h30 : l’occasion 
de vivre une démarche de réconciliation à leur rythme, librement et joyeusement puisqu’ac-
compagnés de leurs parents ou autres proches.

TEXTE ET PHOTOS PAR ABBÉ WILLY KENDA

Pour marquer le nécessaire lien avec la communauté paroissiale, 
et puisque toute chance de convivialité est presque nulle en ces 
temps, ce jour-là l’accueil était particulièrement soigné : Fran-
çois-Xavier Mayoraz, responsable du parcours de communion, 
attendait les familles à l’entrée de l’église de Monthey où il leur a 
remis des supports : « Petit guide pour la confession » et un crayon, 
ainsi que les explications nécessaires pour permettre aux parents 
de préparer et d’accompagner cet ultime moment avant le sacre-
ment.

Dans un climat de recueillement sur fond musical, un à un, quand 
ils étaient prêts, les enfants se sont avancés vers le prêtre pour leur 
première confession. Ensuite, avec l’aide de la sacristine Maria, les 
enfants ont revêtu une écharpe blanche sur leurs épaules, signe 
du renouvellement de leur baptême en ce deuxième dimanche de 
l’Avent dédié à la conversion et au rappel du baptême de Jean. 

L’apôtre préparait les cœurs à accueillir le messie. La démarche 
s’est terminée devant la statue de la Vierge Marie où chacun, muni 
d’une bougie allumée comme offrande, a dit l’Ave Maria en signe 
de pénitence. 

A la sortie de l’église, les familles ont retrouvé François-Xavier qui 
cette fois-ci leur a remis en signe d’envoi missionnaire un livret 
pour vivre l’Avent en famille autour de la couronne de l’Avent. 

Rappelons que ce sacrement du premier pardon a eu lieu plusieurs 
mois après la date habituelle à cause du premier confinement. En 
effet, dans la situation normale, ce sacrement est donné aux 4H 
pendant le Carême.

Manifestement les enfants étaient illuminés de joie et de paix ; 
certains sont même arrivés un peu stressés et apeurés de vivre une 
expérience inédite dans leur vie. 

Deo gratias !

Bougie en main, elle s’en va prier vers Marie.

L’écharpe blanche et le cierge pascal, symboles du baptême. 
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Monthey – Choëx

C’est encore Noël !
Jusqu’au 6 janvier, jour de l’Epiphanie, c’est encore Noël. Dans nos quartiers, les crèches 
restent exposées jusqu’à cette date.

PAR SANDRINE MAYORAZ 
PHOTOS : FRANÇOIS-XAVIER MAYORAZ

Une paroissienne me disait en regardant une crèche : « C’est fou ! 
Souvent les personnages n’ont pas de visages et pourtant, ils ont 
une expression. » Il émane de cette scène quelque chose d’atten-
drissant et d’émouvant. Elle laisse peu de monde indifférent. La 
Nativité invite à marquer un temps d’arrêt pour écouter l’histoire 
de ces personnages silencieux, pour méditer quelques instants sur 
ce mystère de l’Emmanuel, Dieu avec nous.

Selon le récit de Matthieu, les mages sont venus d’Orient. Etran-
gers, ils se sont mis en route et sont venus adorer le Roi des  
rois. Et vous, au détour de quel chemin avez-vous rencontré  
l’Enfant ?

« Couleurs du monde » à la Maison du monde.

Les Mages de la crèche congolaise s’agenouillent devant l’Enfant. Chaque année, de nouveaux personnages rejoignent la crèche de Choëx.

Les bûches de Noël, une nouveauté réalisée par les servants de messe de 
Choëx.

Cette scène vous accueille à l’entrée de la Castalie.



TEXTE ET PHOTOS PAR  
CHRISTEL MORENA ET MARION BEROD, 
ANIMATRICES DU GROUPE

Ce nouveau groupe Relais de Monthey- 
Choëx a été créé à la suite du MADEP. 
Seules trois jeunes motivées, en première 
du CO, ont choisi de poursuivre cette 
aventure enrichissante à nos côtés. Malgré 
cette année si particulière avec la pandé-
mie, le groupe Relais de Monthey-Choëx a 
décidé de maintenir ses engagements dans 
la mesure du possible. 

Une crèche en bois pour Noël
Le premier projet a été de faire partie 
de l’action de « Crèches dans nos quar-
tiers ». Les jeunes filles ont créé et peint 

une crèche en bois. L’esprit de Noël et le 
partage étaient au rendez-vous lors de la 
fabrication ! 

Maintenir la tradition de la soupe de 
Carême
De plus, le groupe souhaite poursuivre la 
tradition de la soupe de Carême à la cure 
de Choëx. Nous l’avions déjà concoctée 
en février, juste avant le confinement. 
Les jeunes s’occupent de la préparation 
de la soupe mais aussi du service durant 
le repas. Ils assistent ensuite avec joie à la 
messe organisée à l’occasion du mercredi 
des Cendres. Nous ne perdons pas espoir 
que cette soupe aura lieu car c’est un plaisir 
pour nous d’y participer. 

Echanges de lettres avec des personnes 
âgées
En attendant le Carême, les adolescentes 
ne manquent pas d’inspiration. Notre sou-
hait durant cette année 2020-2021 est de 
pouvoir échanger des lettres avec des per-
sonnes âgées. C’est un moyen très simple 
pour ces dernières de se sentir moins iso-
lées, surtout pendant cette période. De 
plus, une personne âgée va pouvoir parta-
ger ses expériences et ses souvenirs avec la 
nouvelle génération.
Finalement, le groupe Relais est un moyen 
de partager des moments, de créer des pro-
jets, mais surtout de faire perdurer sa foi.
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Monthey – Choëx

Vie paroissiale 
Paroisse de Monthey-Choëx

Ont été baptisés :
Fialho Dany, fils de Vando Fialho

Sont entrés dans la maison du Père :
Voëffray Léa, 95 ans
Délèze Yvonne, 86 ans
Rouiller-Monay Gérard, 90 ans
Genolet Jules, 90 ans

Devènes Angèle, 90 ans
Duc Fernand, 90 ans
Défago Jean-Claude, 83 ans
Gollut Charles, 70 ans
Duchoud Raymonde, 94 ans
Lebègue Gilles, 60 ans
Faganello Federico, 84 ans
Vuadens Elsa, 96 ans
Farronato Luigi, 82 ans
Hauswirth André, 88 ans
Bourgeois Huguette, 80 ans

Marclay Jean Noël, 76 ans
Nemeth Irène, 94 ans
Mani Marie-Laure, 90 ans
Guerraty Enriqueta, 94 ans
Morgado da Costa Mario Joào, 52 ans
Nicoud Yvette, 88 ans
Clerc Christiane, 79 ans
Ruppen Joseph, 94 ans
Ferrigno Margherita, 90 ans

Groupe Relais, des idées plein la tête
Avec la pandémie, beaucoup d’activités ont été suspendues en plein élan. Mais de petites  
entités comme le groupe Relais de Monthey-Choëx ont pu perdurer et ce n’est pas les idées 
qui ont manqué à nos trois adolescentes du groupe, pleines d’enthousiasme et de créativité. 
Voici leurs projets.

Le respect des normes sanitaires n’enlève ni la joie ni la créativité.

A Choëx, la soupe de Carême est un moment 
d’échange et de solidarité.
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A Dieu Pierre-Yves Plaschy… et MERCI !
Un hommage mérité de l’équipe des Repas communautaires :  
Pascal Berrut, Pierre-André Lattion, Gilles Vuille et Béatrice Lucciarini

A l’heure où nous bouclons notre édition de janvier de L’Essentiel, nous apprenons que  
Pierre-Yves Plaschy a définitivement enlevé son tablier et quitté les fourneaux. Que ce soit 
dans les cuisines de son restaurant, lors des camps de fanfares, pour des associations ou en-
core lors de ses nombreux pèlerinages à Lourdes où il cuisinait pour les ados campant sous 
tente, Pierre-Yves a été un homme d’engagement, de passion, de fidélité et de générosité.

PROPOS RECUEILLIS PAR MARYLINE HOHENAUER | PHOTO : BERNARD HALLET

Si les Repas communautaires existent 
depuis bientôt sept ans à Collombey- 
Muraz, c’est bien grâce à Pierre-Yves, lui 
qui en avait eu l’idée, un certain soir de 
1er août en bavardant avec Gérard Parvex, 
notre ancien secrétaire communal. 

Depuis ce jour-là il n’eut de cesse de nous 
stimuler à avancer dans le projet. C’est 
ainsi que le 7 décembre 2013 l’Association 
des Repas communautaires fut constituée 
et que début 2014 les repas démarrèrent.  
D’emblée, le succès fut au rendez-vous et 
récompensa notre ami de cette belle ini-
tiative.

Pierre-Yves a donc été l’un des membres 
fondateurs de notre association, puis la 
pièce maîtresse de notre organisation : 
chef de brigade en cuisine, organisateur, 
recruteur de bénévoles… 

C’était une immense chance d’avoir parmi 
nous l’ancien patron d’un restaurant gas-
tronomique de notre commune, où les 
habitués allaient régulièrement manger 
la « Tonkinoise » ou d’autres spécialités, 
selon la saison. Avant le jour du repas 
communautaire, Pierre-Yves s’affairait 
à établir un menu, puis faisait les achats 
en profitant des nombreux contacts qu’il 
avait noués durant sa vie professionnelle, 
ainsi que des actions dans les commerces 
de la région.

En cuisine, au milieu des bénévoles, c’était 
naturellement le chef incontesté et chacun 
s’affairait à exécuter ses « ordres », par 
exemple peler d’innombrables pommes 
de terre ou carottes… On se souvient qu’il 
détestait les téléphones mobiles : gare au 
bénévole qui recevait trop d’appels !

Durant les repas, Pierre-Yves nous trans-
mettait son calme et sa maîtrise de la 
situation ; il accueillait avec chaleur et 
bienveillance les participants, promenant 
son regard sur l’assemblée. A chaque fois, 
quel que soit le nombre de participants, 
tout le monde mangeait à sa faim. Il ado-
rait que des enfants viennent aux repas, 
même s’ils faisaient du bruit : « il y a de 
l’ambiance », disait-il.

Pour tous ces beaux moments passés avec 
toi, un tout grand merci, cher Pierre-Yves, 
l’ami, le cuisinier talentueux, l’initiateur 
de cette belle aventure des Repas commu-
nautaires, qui sont malheureusement à 
l’arrêt en raison de la pandémie mais que 
nous ne manquerons pas de raviver dès 
que possible, pour honorer ta mémoire. 

Nos pensées affectueuses vont aussi à ton 
épouse Juliane et à toute ta famille.

Pierre-Yves Plaschy.

Collombey-Muraz
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Intersecteurs

Colis du Cœur du district de Monthey
Renaissance prochaine

Créés en 1993 mais mis entre parenthèses depuis le printemps 2020, les Colis du Cœur du 
district de Monthey s’apprêtent à reprendre leurs activités. Une nouvelle équipe, présidée par 
la Montheysanne Anne-Marie Ulrich-Colombara, a en effet pris le relais de celle qui a été 
l’âme de cette organisation depuis ses débuts, Ginette Fessard. Son retrait a coïncidé avec  
les restrictions imposées par le coronavirus. La nouvelle équipe travaillera notamment  
avec les Tables du Rhône, les Repas communautaires de Monthey, les paroisses catholiques 
de Monthey, de Collombey, de Muraz et du Haut-Lac, ainsi qu’avec la paroisse protestante  
de Monthey. D’autres partenariats sont également envisagés.

PAR CLAUDE DEFAGO | PHOTO: DR

Il y a près de vingt ans, les Colis du Cœur 
– appelés aussi Cartons du Cœur – ont 
eu pour but de venir en aide, de manière 
ponctuelle et rapide, à toute personne vic-
time d’un revers de fortune : chômage, fin 
de droits, divorce, maladie… Mise en place 
pour répondre aux effets de la crise des 
années 90, l’organisation n’a jamais cessé 
de travailler. Son action est même allée en 
s’amplifiant au fil des ans. 

Progression de la pauvreté en Suisse
En cette période de crise sanitaire, la situa-
tion s’est encore aggravée en Suisse. Publié 

début décembre, un rapport de Caritas 
suisse estime que près de 1,5 million de 
personnes sont touchées par la pauvreté en 
Suisse. Un chiffre qui est en progression 
en raison des restrictions liées à la pan-
démie. Le Chablais n’échappe pas à cette 
dure réalité.

Dans un premier temps, les Colis du Cœur 
distribueront des denrées alimentaires 
stockées par les Tables du Rhône et issues 
de la grande récolte de juin dernier, « Cad-
dies pour tous ». Ils organiseront ensuite 
des récoltes de marchandises - vivres et autres - dans les centres commerciaux et 

commerces de la région. 

Une ligne téléphonique sera mise en  
service
Une ligne téléphonique sera mise en ser-
vice. Elle permettra à toute personne dans 
le besoin de prendre contact et de faire part 
de ses besoins. 

Basés à Monthey, les Colis du Cœur 
s’adressent aux habitants de toutes les com-
munes du district. Les bureaux commu-
naux, les services sociaux, les bureaux de 
chômage, les syndicats, les paroisses seront 
à même de fournir des informations aux 
personnes qui peuvent être concernées. 
Le site internet – www.colisducoeur-mon-
they.ch – fournira les informations néces-
saires, et un réseau social servira aussi de 
relais. Sous réserve de nouvelles disposi-
tions sanitaires, ce redémarrage des Colis 
du Cœur est prévu dans le courant du 
mois de janvier.

Ginette Fessard avait fondé les Colis du Cœur du district de Monthey en 1994.
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Collombey-Muraz

Carillons de l’église paroissiale  
Saint-André de Muraz
PAR LA PAROISSE DE MURAZ-ILLARSAZ : GILLES VUILLE, PRÉSIDENT ; JÉRÔME HAUSWIRTH, ABBÉ 
PHOTO: DR

L’église de Muraz dispose actuellement de plusieurs carillons. Ils 
datent de la moitié du XXe siècle et étaient actionnés manuelle-
ment, à la corde, par M. Joseph Borgeaud.

Lors de la restauration de l’église en 2019, une nouvelle cloche 
a été installée élargissant la gamme mélodique du clocher. C’est 
la raison pour laquelle le Conseil de gestion de la paroisse de 
Muraz-Illarsaz a décidé de mettre au concours la création de nou-
veaux carillons (composition d’une mélodie) et pour cette raison 
a décidé le lancement d’un concours.

Nous souhaitons limiter la participation à ce concours à la popu-
lation de la commune de Collombey-Muraz.

Les notes de nos cloches sont :

SOL - LA - SI - DO# - RE - MI

La durée maximale du carillon doit osciller entre 60 et 90 secondes 
pour une vitesse de 114 battements/minute.

Le carillon sera composé de notes de musique avec les valeurs 
suivantes :

et sera présenté sur une feuille de papier de musique (5 portées). Une composition musicale enregistrée serait un plus. Chaque note doit 
tinter au moins une fois.

La date limite pour la remise du concours est fixée au 31 mai 2021 (date du timbre postal). Les propositions doivent être envoyées par 
enveloppe fermée à l’adresse suivante : Paroisse Saint-André, ruelle de la Cure 1, 1893 Muraz ; avec la mention « Concours carillons ».

Toutes les propositions restent propriété de la paroisse Saint-André.

Ce concours est doté de trois prix : 1er Fr. 200.–, 2e Fr. 100.–, 3e Fr. 50.–. 

Un jury sera nommé par le Conseil de gestion et départagera les concurrents.

Le résultat du concours sera communiqué courant été 2021.



Comment avez-vous commencé ce service ?
Monique : C’était en remplacement de Berthe Schmid, à l’époque 
du curé Dubuis, il y a une vingtaine d’années.

Les premières années, j’ai suivi des cours de décoration florale 
liturgique à la Pelouse à Bex. C’était une sœur fleuriste qui don-
nait les cours. Son point de départ était la liturgie. Elle nous a 
appris à vraiment travailler le texte de l’Evangile ou une lecture 
du dimanche pour ensuite donner quelque chose de notre foi dans 
le bouquet. 

C’est donc une occasion de méditer ?
Oui, ces cours m’ont beaucoup appris. J’ai eu un grand plaisir à 
décorer notre belle église, surtout durant les fêtes. C’est du travail, 
surtout du temps, car il faut penser aux fleurs, au matériel pour la 
composition, que je trouve souvent dans la nature, et au résultat 
final.

Comment se passe concrètement ce service ?
Nous étions une équipe de trois ou quatre fleuristes, nous char-
geant à tour de rôle de la décoration de mois en mois. Les relations 
étaient bonnes dans l’équipe ; nous nous remplacions lorsque l’une 
d’entre nous partait en vacances. Et une fois par année, nous nous 
retrouvions pour un « quatre heures » chez le curé Dubuis, puis 
pour une « liqueur cassis » chez le curé Jérôme. C’était l’occasion 
d’avoir un retour sur notre travail et de partager nos expériences.
Mais chacune avait sa manière de travailler, ce qui d’ailleurs 
donne de la variété aux paroissiens. Les bouquets changent chaque 
semaine, et les styles chaque mois.

Quels conseils auriez-vous à donner à quelqu’un qui se sentirait 
une âme de fleuriste ?
Le service donne beaucoup de plaisir. La décoration suit le temps 
liturgique avec ses couleurs : rose = douceur ; blanc = pureté et joie ; rouge/orange = amour ; jaune = vie et lumière ; violet = carême et 

avent ; bleu = fêtes de Marie. Il faut écouter son cœur ; chaque fleur, 
chaque plante porte un message d’amour.

J’arrête ce service parce que toute chose a une fin mais je suis 
volontiers disponible pour aider et donner quelques conseils à 
celles et ceux qui seraient motivés à le reprendre ; ce serait une 
bonne manière de conclure. 

Merci à Monique pour son service et son témoignage. Retenons 
que l’essentiel du travail de fleuriste est d’honorer le Seigneur, et 
parfois un bouquet de fleurs parle autant qu’une homélie pour 
aider à comprendre l’Evangile.
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Muraz

Deux dames reçoivent le titre de Chevalier  de Saint-André
Pour leur service exemplaire envers la paroisse de Saint-André, Monique Arbalettaz et 
Gabriella Zucchinetti on reçu le titre de Chevalier de Saint-André lors de la fête patronale du 
29 novembre 2020.

PROPOS RECUEILLIS PAR VALENTIN RODUIT | PHOTOS : VALENTIN RODUIT

Chevalier de Saint-André, qu’est-ce que 
c’est ?
Il s’agit de la plus haute distinction paroissiale pour ses 
serviteurs émérites. Concrètement, les chevaliers sont in-
vités à tous les événements festifs de la paroisse. Ils se ré-
unissent lors de la fête patronale pour accueillir leurs nou-
veaux membres et faire mémoire des chevaliers défunts. 
En bref, la paroisse leur dit par ce titre : « Merci, on ne vous 
oubliera jamais ! »

Monique Arbalettaz a été fleuriste pour la paroisse de Muraz durant 20 ans.
Une fleuriste 2.0 qui lit l’Evangile pour faire son bouquet !

Monique Arbalettaz.
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Muraz

Vie des paroisses
Paroisse Saint-André
Sont entrés dans la maison du Père
Gérard Rouiller, 90 ans
Alcide Cornut, 93 ans
Jean-Michel Vannay, 72 ans
Pierre-Louis Richon, 79 ans 

Paroisse Saint-Didier
Sont devenus enfant de Dieu :
Gangemi Amelia, d’Antonio 
et Maïlys Turin
Gomes Da Moura Aliya, de Ricardo 
et Miriam Rufael

Est entrée dans la maison du Père :
Bozon Colette, 94 ans

Comptes :
Caritas Suisse� Fr.   49.05 
La Mission Intérieure� Fr. 102.—
Migratio� Fr. 101.75
Maisons de formation 
du diocèse Notre-Dame 
du Silence Sion et St. Jodern� Fr. 133.65
Dimanche de la 
Mission universelle � Fr. 131.15
Pour les besoins du diocèse� Fr.   51.30

Deux dames reçoivent le titre de Chevalier  de Saint-André
Nous remercions Gabriella Zucchinetti pour une douzaine d’années de service 
sur tous les fronts dans la paroisse.
Racontez-nous comment vous avez com-
mencé votre service pour la paroisse.
Gabriella : Arrivée en 1994 à Illarsaz, 
j’avais déjà trois enfants, un bébé dans le 
ventre, et les autres ont suivi. Avec le tra-
vail de l’éducation des enfants et l’entretien 
de la maison, je n’avais pas de temps à don-
ner à l’extérieur. Nous nous étions partagé 
les tâches avec mon mari, il travaillait et 
je m’occupais de la maison et des enfants. 
C’était très équilibré.

Mais lorsqu’il est décédé en 2008, j’ai res-
senti le besoin d’avoir des contacts à l’ex-
térieur et de me donner pour les autres. 
C’était justement le moment où Jérôme est 
arrivé comme curé avec de nouvelles idées 
sur la catéchèse, un nouveau programme, 
et j’étais parmi ceux qui l’ont soutenu dès 
le début.

Au départ, je devais gérer des groupes  
avec des enfants de tous âges (de l’Eveil à la 
foi jusqu’à la première communion). Tous 
les dimanches, il fallait inventer quelque 
chose qui convienne à tous les niveaux. 
Je faisais presque un théâtre à chaque fois 
pour leur faire comprendre le texte de 
l’Evangile. Puis le groupe des catéchistes 
s’est élargi.

Ce service hebdomadaire vous a-t-il 
coûté ?
Non, pour moi c’était naturel d’être tous 
les dimanches à la messe. Quelques années 
après, il y a eu une pénurie de dames  
pour s’occuper des fleurs. J’ai intégré le 
tournus.

Puis je suis entrée au Conseil de commu-
nauté, et j’ai aussi eu la charge des lec-
teurs. C’était stressant au début de faire 
le tournus, de trouver chaque semaine 
quelqu’un pour lire. Par chance je pouvais 
embaucher mes enfants dans divers ser-
vices liturgiques. C’est ce qui m’a donné 
envie de faire lire aussi d’autres enfants, 
les jeunes lecteurs. J’aime voir les enfants 
qui prennent du plaisir à rendre service.

Le service, ce n’est donc « que du bon-
heur » ?
Je dois dire que je stressais toute la famille 
le dimanche matin, ce n’était pas toujours 

facile. Quand les gens le voient, ils ne 
veulent pas s’engager. Mais le service ne 
fait qu’accompagner la fidélité à la messe 
toutes les semaines, j’ai simplement parti-
cipé à la vie de la paroisse. J’ai eu du plaisir 
à servir pour les jeunes lecteurs et servants 
de messe, avec de belles collaborations 
dans la bonne humeur. Je regrette main-
tenant de devoir partir, mais un autre lieu 
m’attend.

Quels sont vos plus beaux souvenirs dans 
notre paroisse ?
Quand nous sommes arrivés avec la 
famille, nous remplissions la chapelle d’Il-
larsaz. Ça a permis que les messes conti-
nuent. Les gens du village étaient heureux 
que la chapelle ne ferme pas !

Pour être au service, il faut être dyna-
mique, avoir de la bonne humeur, sur-
tout avec les enfants. Il est très important  
de leur donner confiance, rigoler quand 
rien ne va et ne pas faire de drame. L’adulte 
doit être à leurs côtés pour les accom
pagner, comme un soutien invisible.  
En deux mots : responsabiliser et accom-
pagner. 

Gabriella avec son chien Quetzal.
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Intersecteurs

Monthey-Choëx

Du 18 au 25 janvier 2021, c'est la traditionnelle Semaine de prière 
pour l'unité des chrétiens. 

« Demeurez dans mon amour et vous porterez du fruit en abondance. » (Jn 15, 
1-17) Tel est le thème de cette année choisi et préparé par la communauté œcu-
ménique de Grandchamp (NE). Il exprime la vocation de prière, de réconcilia-
tion et d’unité dans l’Eglise et la famille humaine. 

Les paroisses catholiques et protestante de Monthey portent cette intention 
dans leurs prières.

Collombey-Muraz

Jeudi : les repas communautaires 
sont momentanément interrompus.

Dimanche 7 février 2021 : 
16h30 Ciné Cure

En librairie… PAR CALIXTE DUBOSSON ET LA LIBRAIRIE SAINT-AUGUSTIN

En mon âme et conscience
Philippe Barbarin

« Tout se dit, mais où est la vérité ? On a faussé tout ce que j’ai pu dire. On a interprété des faits en les détournant. 
On m’a traité de pédophile dans le métro, dans les rues, quand j’allais prendre le train. Je n’étais plus "audible". 
J’étais coupable. Le temps est venu d’apporter mon témoignage. La vérité est nécessaire. Pour tous. » Tels sont les 
propos du cardinal Barbarin alors que le monde médiatique a réussi ce tour de force de transformer l’Affaire Prey-
nat, cet abbé auteur d’innombrables abus sexuels sur les enfants, en l’Affaire Barbarin, coupable selon lui d’avoir 
tardé à écarter ce prêtre abuseur. « Méfiez-vous des journalistes, disait Bernard Cazeneuve, ils font des omelettes 
avec des œufs durs ! » Livre passionnant qui montre qu’insidieusement, on harcèle et persécute un évêque et, à 
travers lui, l’Eglise du Christ.
Edition du Plon, Fr. 34.30

	 A commander sur :
●	 librairievs@staugustin.ch
●	 librairiefr@staugustin.ch
●	 librairie.saint-augustin.ch

Je marcherai d’un cœur parfait
David Hennebelle

Dans ce roman, David Hennebelle revient sur la vie et la 
mort des moines de Tibhirine au cours de la décennie noire 
des années 1990. Ils partagent avec leurs voisins musulmans 
leurs valeurs spirituelles jusqu’à ce que les blessures béantes de 
l’Algérie ruinent cette harmonie. L’auteur raconte avec grâce le 
quotidien ardent de ces chrétiens venus accomplir leur quête 
d’absolu en pays musulman. Des années d’engagement et de 
dévotion célébrées dans une ode aux paradis perdus, une pein-
ture lumineuse bientôt noircie par l’aveuglement des hommes.
Editions Autrement, Fr. 29.–

Avec les martyrs chrétiens d’aujourd’hui
Dominique Bar – Gaëtan Evrard

« Il y a davantage de martyrs aujourd’hui qu’aux premiers 
temps de l’Eglise. » Cette affirmation du pape François est 
confirmée par les faits quotidiens. « La croix se trouve toujours 
sur la route chrétienne » à travers le monde, quels que soient les 
continents. Si elle est visible surtout actuellement au Moyen-
Orient et dans certains pays d’Afrique, les exactions, humilia-
tions et persécutions à l’encontre des chrétiens s’intensifient 
dans tous les points du globe, en Asie, en Inde et même en Europe, dans l’indifférence 
de la plupart des médias. Une BD préfacée par Mgr Jeanbart, archevêque d’Alep, en 
Syrie.
Editions du Triomphe, Fr. 23.90

Dieu – Yahweh – Allâh
Collectif

Parmi les grandes religions du monde, 
il en est trois qui prônent la foi en un 
Dieu unique : le 
judaïsme, le chris-
tianisme et l’islam. 
Elles se sont déve-
loppées comme les 
branches majes-
tueuses d’un même 
arbre. Chacune possède ses propres 
règles, ses propres gestes, ses propres 
prières, ses propres fêtes, qu’il est sou-
vent bien difficile de comprendre. Ce 
livre reprend plus d’une centaine de 
vraies questions posées par des enfants 
à propos de ces trois grandes religions. 
Pour connaître davantage sa religion et 
pour partir à la découverte de la vie des 
autres croyants.
Bayard Jeunesse, Fr. 29.20



Parcours pardon
Samedi 9 janvier 
9h-12h 
2e rencontre KT, 
Maison de paroisse, 
Vionnaz

Parcours 
communion
Samedi 16 janvier 
9h-12h 
3e rencontre 
enfants KT, 
Maison de paroisse, 
Vionnaz

Parcours  
confirmation 20-21
Ve 29 et sa 30 janvier 
8h30-15h30 
Retraite de  
confirmation  
Maison de paroisse,  
Vionnaz
Di 7 février  
Fête de la confirmation à 
8h45 et 11h15  
à l’église de Vouvry
Sa 27 février  
17h30 Vouvry  
passage de témoin

Parcours  
confirmation 21-22
Ve 26 février 
18h30-20h30 ou
sa 27 février 
de 10h à 12h 
Maison de paroisse,  
Vionnaz.
Lancement nouveau 
parcours confirmation
Sa 27 février, 17h30 
Passage de témoin, église 
de Vouvry
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Pour toute information : Secrétariat paroissial du Haut-Lac,  
av. de l’Eglise 5, 1896 Vouvry, 024 481 65 28 haut-lac@bluewin.ch

Adresses  
du secteur Haut-Lac
Secrétariat de secteur,
avenue de l’Eglise 5 – 1896 Vouvry
Tél. 024 481 65 28 – haut-lac@bluewin.ch
Mardi de 9h30 à 11h et de 13h30 à 16h30, 
jeudi de 9h30 à 11h et de 13h30 à 16h30, 
vendredi de 9h30 à 12h

Equipe pastorale
Père Patrice Gasser, curé – 076 320 18 63
patricegasser@yahoo.fr
Père Innocent Baba Abagoami
079 537 85 48 – ajuikb2007@gmail.com
Christophe Allet, ass. pastoral
079 427 54 94  
christophe.allet@bluewin.ch

Abonnement :  
Fr. 50.– par an / soutien dès Fr. 60.–.

AGENDA DU SECTEUR HAUT-LAC

Vie du secteur Haut-Lac janvier-février 2021
Rendez-vous communautaires avec familles et catéchèse paroissiale  
(sous réserve de nouvelles règles sanitaires…)

En secteur :

Prière de Taizé
Dimanche 10 janvier et 7 février à 18h à la chapelle réformée du Bouveret

Messes KT familles
Di 17 janvier à 10h45, église du Bouveret 
Me 17 février à 19h à Vionnaz, messe KT des Cendres chantée par le CAL

Fête de la confirmation  
avec Mgr Jean-Marie Lovey pour tout le secteur 
Le dimanche 7 février à 8h45 et 11h15 à Vouvry. Les vingt confirmands en 
route depuis une année vont recevoir la confirmation des mains de notre évêque 
Jean-Marie Lovey.

La cérémonie est dédoublée pour permettre aux confirmands et leurs familles, 
mais aussi aux fidèles qui le souhaitent de venir vivre ce beau temps. L’église de 
Vouvry permet un tel accueil, tout en respectant les règles de distanciation.

Joies et peines  
dans nos paroisses
Sont entrés dans la maison du Père

 Vionnaz 
Bernard VEUTHEY, 1931

 Vouvry 
Huguette MARIETAN, 1927
Anne-Denise PIGNAT, 1927

 Port-Valais 
Monique GREPT-SCHURMANN, 1939
Colette CHASSOUANT, 1933
Madeleine GENOUD, 1950
Gérard BEROUD, 1945
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Vouvry

Eglise paroissiale  
Saint-Hippolyte de Vouvry
Survol de son histoire jusqu’à nos jours
Des deux clochers de Vionnaz à la chapelle de Choëx en passant par le monastère des Bernar-
dines à Collombey, les secteurs paroissiaux du Haut-Lac et de Monthey sont riches de bâti-
ments religieux particuliers. Nous vous proposons de les découvrir dans notre nouvelle série 
« historique et architecturale ». Cet itinéraire, nous le parcourrons grâce au livre de Patrick 
Elsig « Les monuments d’art et d’histoire du canton du Valais, tome VII, Le district de Mon-
they », paru en 2015. Notre point de départ : l’église de Vouvry, qui fêtera en 2022 ses 200 ans 
d’existence dans sa forme actuelle.

TEXTE ET PHOTOS TIRÉS DE : « LES MONUMENTS D’ART ET D’HISTOIRE DU CANTON DU VALAIS, TOME VII, LE DISTRICT DE MONTHEY » 
PAR PATRICK ELSIG, 2015, SOCIÉTÉ D’HISTOIRE DE L’ART EN SUISSE SHAS, BERNE/ADAPTÉ PAR YASMINA POT

Les vestiges d’un ancien cimetière burgonde au lieu-dit en Bovai-
ron, non loin de l’église paroissiale, laissent penser que celle-ci 
doit sa position excentrée à la perpétuation d’un ancien lieu de 
culte. Il serait dès lors assez logique d’imaginer les premiers 
habitats sur le plateau alentour de l’église, à l’abri des zones plus 
marécageuses qui devaient s’étendre au bas de la forte déclivité 
marquant l’extrémité du plateau. 

Première mention de l’église
On ne connaît pas l’origine exacte de la paroisse, ni les sanctuaires 
primitifs. La première mention de l’église remonte à 1204, dans un 
document par lequel le pape Innocent III en confirme la posses-
sion à la maison du Mont-Joux (hospice du Grand-Saint-Bernard).
Vers la fin du XIVe siècle, une chapelle Saint-Antoine est fon-

dée par le vidomne Jean Bargerius ou Bargier « junior ». Elle est 
construite contre l’église, selon toute vraisemblance comme cha-
pelle latérale du côté nord de l’édifice. Un autel de la Vierge appa-
raît en 1384, élevé lui aussi sur le côté gauche en entrant, d’après 
les visites épiscopales du XVIIIe siècle.

L’église du XVe siècle
Au cours du XVe siècle, l’église est entièrement reconstruite, tout 
en conservant la chapelle Saint-Antoine que l’on ne démolit que 
dans le troisième quart du XVIIIe siècle. Les travaux commencent 
par le clocher, encore conservé aujourd’hui. Il est élevé par le 
maître-maçon Falco Gallien, habitant Vouvry, probablement dès 
1436. Ce clocher-porche donnait accès à l’église, située de son 
côté oriental. Un autre maître-maçon de Vouvry, Jean Dunoyer 
(De Nucé) alias Vaulet, mène la reconstruction du chœur et de 
la nef. L’évêque de Sion, Mathieu Schiner, procède à la consécra-
tion du nouvel édifice le 29 novembre 1505. Il bénit également  
l’autel consacré à la Bienheureuse Vierge Marie et à saint Antoine. 
Il semble que l’église perdure dans son volume médiéval jusqu’au 
début du XIXe siècle, avec de probables adaptations baroques.
La chapelle Saint-Antoine est démolie entre la visite épiscopale de 
1766 et celle de 1786. Lors de la visite de 1786 apparaît pour la pre-
mière fois un autel Saint-Joseph dont le tableau original, conservé, 
porte la date de 1784. Les deux autels latéraux sont aujourd’hui 
encore dédiés à la Vierge et à saint Joseph.

Au XIXe siècle, reconstruction d’une nouvelle église
Au début du XIXe siècle, on trouve l’église trop vétuste et l’on 
décide, en 1812, de la reconstruire. Les travaux commencent en 
1819, le gros œuvre est terminé trois ans plus tard. Le nouvel édi-
fice est consacré le 7 juillet 1822, même s’il faut encore quelques 
décennies pour que les derniers aménagements intérieurs soient 
finis. L’église n’est désormais plus orientée, mais se tourne vers 
l’ouest. L’accès au porche d’entrée est mis en scène par un escalier 
pris entre deux murs dont la forme chantournée rappelle l’archi-
tecture de l’église. Les plans de celle-ci sont dus, semble-t-il, à 
l’architecte Jean Baptiste Villa, originaire de la région de Lugano, 
mais domicilié alors à Vevey, comme bon nombre d’artisans du PHOTO : MARC MARIAUX
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La fête du bicentenaire de l’église de Vouvry

L’église de Vouvry fêtera son bicentenaire en 2022. En effet, l’ancienne église du XVe siècle a été reconstruite en 1819 et 
consacrée le 7 juillet 1822.
Cet événement sera dignement commémoré à Vouvry au cours de l’année 2022. Le comité d’organisation a prévu quatre 
temps forts répartis sur l’année et de nombreux rendez-vous culturels qui permettront de prendre la mesure de cet évé-
nement et de redécouvrir la richesse de cet héritage :

–	 début d’année 2022 : messe pour le lancement de l’année de commémoration 
–	 avril 2022 : célébration œcuménique et fête
–	 septembre 2022 : messe et grande fête des familles
–	 novembre 2022 : messe de clôture à la fête de la Sainte-Cécile avec la fanfare

Des événements culturels agrémenteront cette année de fête : projets d’exposition d’icônes, visites culturelles de l’église 
avec guide, concerts d’orgue, exposition de photos anciennes de l’église, animations avec des enfants, éclairage de fête 
de l’église.

Note : Toute personne possédant des documents anciens sur l’église qui souhaiterait les faire partager aux paroissiens lors 
d’une exposition prévue peut contacter le président du comité d’organisation M. Marc Mariaux : mariauxm@bluewin.ch ou 
079 469 08 50.

chantier. Le maître-autel, reconstruit en 1822-1823, est l’œuvre 
de Paul François Doret, de Roche. L’orgue est dû à Jean Baptiste 
Carlen, de Naters. 
En 1860, les symboles des quatre évangélistes ont été peints sur 
les retombées de la coupole par le peintre-décorateur Rigoni. 
En 1869, le chemin de croix est installé. Le clocher, la cloche du  
XVe siècle, les éléments de l’ancienne église (vitrail, porte 
murée, clé de voûte armoriée, bénitier), le reliquaire du début du  
XVIe siècle, le banc des morts et la croix processionnelle sont clas-
sés MH en 1907-1910. 

Appréciation
L’ampleur inhabituelle de l’église, bien aboutie architecturale-
ment, liée au niveau d’exécution de ses décors, en font un monu-
ment d’exception.
Le clocher du XVe siècle, conservé aux côtés du nouvel édifice, 
est un élément essentiel du patrimoine régional. Il est reconnu 
comme le modèle d’une typologie très répandue dans le Chablais, 
que les chercheurs ont qualifiée de « beaux clochers ». La qualité 
des éléments gothiques réutilisés, que la Commission cantonale 
des monuments historiques avait déjà appréciée au début du  
XXe siècle, mérite aussi d’être relevée.

Vouvry, église paroissiale Saint-Hippolyte. Vitraux attribués à la famille de 
peintres Bolaz, vers 1488.

Vouvry, vue générale du sud. Lithographie publiée par Laurent Justin Ritz 
en 1839.
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Noël Frutiger : « Seigneur,  
je viens travailler pour vous »
A l’heure de la messe, l’église est en lumière, la sono branchée, les calices sont prêts. Leur 
présence dans nos églises est une évidence, à tel point qu’on en oublie leur travail et leur 
grande disponibilité. Les sacristains et sacristines de nos paroisses racontent leur « sacer-
doce ». Nous poursuivons la série avec Noël Frutiger, sacristain de la paroisse de Vouvry.

PAR NICOLETTE MICHELI | PHOTO : GERVAISE IMHOF

Noël Frutiger m’accueille dans sa petite 
ferme. Il a toujours vécu au milieu des 
animaux et s’y sent bien. « Depuis tout 
petit, je suis passionné par les oiseaux. » 
Ses yeux pétillent de joie quand il parle 
de ses poules pondeuses et de toutes ses 
variétés de pigeons dans leur immense 
volière ; il est intarissable sur le sujet. Sa 
chienne Fanny s’ébat dans un bel espace 
de verdure. « Il y a trente-six ans que je vis 
en compagnie de chiens du Saint-Bernard ; 
je suis fier de cette race et je fais partie du 
Club Suisse. » Il aime leur intelligence et 
leur force tranquille. On le rencontre sou-
vent en promenade avec son fidèle com-
pagnon. Quel courage au quotidien pour 
gérer ce petit monde !

Fier d’être sacristain
Noël est un matinal, le travail ne lui fait 
pas peur. Sa vie durant il s’est toujours 
levé de bonne heure. Il fallait donner un 
coup de main à la ferme avant de partir 
au travail rejoindre l’équipe communale. 
A la retraite, il a gardé le rythme. Lorsque 
durant l’hiver il fallait mettre en route le 
chauffage de l’église à quatre heures du 
matin : aucun problème. Il était déjà sur 
pied et, comme les Saint-Bernard, il n’avait 
pas peur du froid.
Nous rentrons dans sa cuisine, toute 
simple et proprette. « Depuis ce printemps, 
je vis seul ici car ma maman est décédée du 
Covid à plus de nonante ans. » Un brin de 
tristesse passe dans son regard, vite effacé 
par une lueur de fierté. « Maman a été très 
fière de moi quand j’ai été choisi par le curé 
Rolf, sur proposition du Conseil de ges-
tion, pour devenir sacristain. Durant toute 
sa vie elle a beaucoup prié, surtout Marie. 
D’ailleurs elle s’est rendue à Lourdes une 
quarantaine de fois. Quand elle ne pou-
vait plus aller à la messe, j’ai eu la chance 
de pouvoir lui porter la communion. » Un 
vrai bonheur pour tous les deux.

Servir Dieu, c’est du sérieux
Noël, selon son habitude, a pris son rôle de 
sacristain très au sérieux. Dès qu’il ouvre 
l’église, il salue le Seigneur : « Voilà mon 
Dieu, je viens travailler pour vous. » Au 
début, il était un peu inquiet : il fallait pen-
ser à préparer tout le matériel et n’oublier 
aucun détail. « Servir le prêtre à l’autel me 
stressait car je n’avais jamais été servant 
de messe. Mes collègues m’ont coaché et 
j’ai vite appris. » Il est rassuré quand tout 
est organisé avant l’office. Parfois, lors des 
baptêmes, il trouve que c’est « tout à l’im-
proviste », mais il reste calme et s’adapte au 
mieux. L’année dernière, catastrophe ! La 
sono a lâché au beau milieu de la messe ! 
« Heureusement Christophe Allet a vite 

installé un micro provisoire. » Ouf ! Le 
réglage des micros reste toujours délicat 
dans cette vaste église qui renvoie beau-
coup d’échos.
Avant de nous quitter il me réserve une 
surprise. Mon étonnement le ravit. Un  
tour de clé et on pénètre dans un petit 
local. Une imposante statue de la Vierge 
trône à côté d’une cage où roucoulent 
des tourterelles. Toutes sortes d’oiseaux 
exotiques multicolores leur répondent. 
« Je viens ici chaque soir faire ma prière à 
Marie. »
Comment ne pas songer à saint François 
d’Assise, à son amour de la nature et des 
animaux ? Est-ce que, comme lui, Noël fait 
aussi son Sermon aux oiseaux ?

Noël Frutiger, sacristain de la paroisse de Vouvry.
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Fratelli tutti, pape François
Le 3 octobre dernier le pape François signait à Assise sa troisième encyclique, Fratelli tutti. 
Une date et un lieu hautement symboliques puisque c’est à Assise que vécut le grand saint  
de la fraternité – saint François d’Assise –, dont la fête est fixée au lendemain de ce jour,  
le 4 octobre.

PAR PÈRE DIDIER BERTHOD

Les tout premiers mots du pape François prononcés au balcon  
de la place Saint-Pierre furent ceux-ci : Fratelli e sorelle, buonasera ! 
(Frères et sœurs, bonsoir !) Lors de cette même intervention, il 
demanda de « prier pour le monde entier, afin qu’advienne une 
grande fraternité ». On le voit : le sujet de la fraternité est cher au 
Pape.

Le thème de la fraternité
François avait déjà appuyé ce thème il y a un peu plus d’une année, 
dans un document signé avec le Grand Imam d’Al-Azhar, Ahmad 
Al-Tayyeb. Ce document comporte notamment cette feuille de 
route prophétique sur les relations entre chrétiens et musulmans : 
« Nous déclarons adopter la culture du dialogue comme chemin, 
la collaboration commune comme conduite, la connaissance réci-
proque comme méthode et critère. » On y découvre le Pape investi 
d’un grand esprit de solidarité. Le sujet de la dernière encyclique 
ne surprend donc pas. 

Dans Fratelli tutti les thèmes traités sont les suivants : la solida-
rité, la liberté, le dialogue, l’unité dans la diversité, la culture de la 
rencontre, la réconciliation et la paix. François insiste notamment 
sur la politique, en la décrivant comme « une des formes les plus 
précieuses de la charité » et en encourageant les hommes et les 
femmes à s’y engager. Il dénonce tout ce qui pourrait s’opposer à 
cette fraternité, comme l’égoïsme, le fait d’être centré sur soi, le 
refus de l’histoire et du pardon, ou encore les pensées réductrices 
ou le primat de l’économie sur la politique. 

« N’ayez pas peur de rêver de grandes choses ! »
A travers la nouvelle encyclique ce n’est rien de moins que le 
grand rêve de ce Pape étonnant qui nous est proposé : le rêve d’une 
société fraternelle, le rêve d’un amour réciproque non seulement 
entre chaque personne, mais aussi entre les nations. Lors de ses 
prises de parole face aux jeunes, il mentionne presque toujours 
une invitation au rêve : « N’ayez pas peur de rêver des grandes 
choses ! » leur disait-il lors d’une audience à Rome en 2013. A tra-
vers l’encyclique, il incarne lui-même ce qu’il dit aux jeunes. 

Le modèle du bon samaritain
François propose comme modèle de vie celui du bon samaritain, 
cet homme qui, à l’inverse de certaines personnes « occupant des 
fonctions importantes dans la société », a su perdre son temps et 
se mettre au chevet de l’homme blessé qui gisait à demi-mort sur 

le chemin. A cette lumière, il invite ainsi chacun d’entre nous à 
s’engager et à ne pas baisser les bras face aux difficultés. 

Fratelli tutti est une encyclique profonde et audacieuse. A la suite 
de Laudato si’, elle nous convie à prendre conscience de la fragilité 
de notre monde et du défi qui se trouve devant nous : l’inlassable 
édification de la Fraternité universelle. Un léger bémol peut-être : 
le regret exprimé par de nombreuses femmes par rapport à l’ex-
clusivité du terme de la fraternité. Quoi qu’il en soit, et peut-être 
justement pour qu’advienne une société dans laquelle toutes et 
tous seraient vraiment frères et sœurs - fratelli et sorelle tutti –, 
travaillons avec espérance et persévérance à l’avènement de ce 
monde nouveau ! 

Le texte de l'encyclique Fratelli tutti du pape François est disponible gratuitement sur le site internet du Vatican :  
www.vatican.va



MESSES DU SECTEUR HAUT-LAC

SECTEURS MONTHEY ET HAUT-LAC

Paroisse Saint-Gingolph : 
Consulter le site web
Ecole des missions : 
Plus de messe pour l’instant
Abbaye Saint-Benoît de Port-Valais : 
Dimanche à 9h30
Paroisse protestante du Haut-Lac : 
Cultes – www.maparoisse.ch

Chez nos voisinsJour  Heure  Lieu

Lundi 18h30 Vionnaz, à l’église

Mardi 19h

19h30

Vouvry, chapelle de semaine,  
adoration le 3e mardi du mois  
(à côté de la cure, sur la crypte)

Mercredi 9h
9h30

Vionnaz, à l’église
Vionnaz, adoration du 1er mercredi

Jeudi 18h30 Eglise de Port-Valais

Plus de messe à Riond Vert jusqu’à nouvel ordre

Messes en semaine

Infos horaires des messes sur www.paroisses-hautlac.ch

Vionnaz
Revereulaz

Vouvry 
Miex

Port-Valais 
Evouettes, Bouveret

Pour toute information concernant l’abonnement au journal paroissial, contacter le  
secrétariat de votre paroisse.

CAL : Chœur d’Animation Liturgique 
CdH : Chœur d’Hommes Sainte-Cécile
Cma : Chœur mixte Amitié

Cmm : Chœur mixte Saint-Michel
CB : Chœur du Bouveret 

JCC : Jeunes catholiques du Chablais 
C’A : Chœur Chrom’Attitude

(Sous réserve 
de nouvelles 
normes 
sanitaires)

N'hésitez pas 
à consulter 
notre site  
paroisses- 
hautlac.ch  
ou à  
téléphoner au 
024 481 65 28.

18h Prière de Taizé à la chapelle protestante du Bouveret

Janvier 2021
Vendredi 1er 10h30 Vionnaz  

Messe pour la paix
14h30 Taney  
Prière d'action de grâce 
19h Miex

Samedi 2 19h30 Revereulaz 17h30 Vouvry
Dimanche 3 9h30 Vionnaz Epiphanie 10h45 Bouveret
Samedi 9 17h30 Vionnaz
Dimanche 10 9h30 Vouvry 10h45 Bouveret
Samedi 16 19h30 Revereulaz 17h30 Vouvry
Dimanche 17 9h30 Vionnaz 10h45 Bouveret  KT
Samedi 23 17h30 Vionnaz
Dimanche 24 9h30 Vouvry 10h45 Port-Valais 
Samedi 30 17h30 Vouvry
Dimanche 31 9h30 Vionnaz 10h45 Bouveret

Février
Vendredi 5 19h Miex
Samedi 6 17h30 Vionnaz  CAL 

19h30 Revereulaz
Dimanche 7 8h45 Vouvry  

Confirmation de secteur CB 
11h15 Vouvry  
Confirmation de secteur CB

10h45 Bouveret

Samedi 13 17h30 Vouvry 

Dimanche 14 9h30 Vionnaz 10h45 Port-Valais
Mercredi 17
Cendres

19h Vionnaz CAL Vouvry 18h30 Eglise de Port-Valais

Samedi 20 17h30 Vionnaz 
19h30 Revereulaz

Dimanche 21 9h30 Vouvry CMA 10h45 Bouveret 
ND Lourdes C'A

Samedi 27 17h30 Vouvry KT 
Passage de témoin JCC

Dimanche 28 9h30 Vionnaz Cdh 10h45 Port-Valais 


